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Textede la conf~rence donneepar lePere Horacio dala 
COSTA sj,'Assista.ntG~n~t'!al de'la Compagniede.J~sus, ~ la, 
VIe A8sembl~e' du 'Conseil G4n~ral de la FEDERATIONlYIOlIDlALE 
DES COUIMUNAUTES'DE VIE CH:RErIl!!NNE~ qui s'esttenue ~ Augs-" 
burg (Allemagne) du 4au lOaQ'dt 1973., Le theme de Qe1;te 
A$sembl~e ~tait: "Les Communautesde Vie, Chretienne; une 
communauteau ser'lticede la liberation de tous les hommes1t 

• 

2 ­



Oes Pages ont pour.dessein de poser quatre questions. 

Enessa:yantde d'terminer 1eur port'e, de :faire ~pparattre 

leurs implicationset de r~sumer quelque&-unes des NfJ.e­

xionsqufellesont SUBcit'es, elles voudraient aider cette 


. Assemblt!e a chercher et. trouverses, propres r'ponses.. Les 
quatre .questi.on.ssont les .suivantes ,: 

J.) '. Pourquoi 1esOOlJlll1m]:S.Ut~s .de Vie Ohr'tienne de ' 
vraient-elles 3tre taut soit peu concer.n'es par . 
un probl.eme. tel que l.a"lib'ration de tous 1es 
hommesu et cOncer.n'es aupoinii d'en faire leur 
"objectif' COJm'll\1nIl? ' 

, 2) 	En adtl!ettant que J.a t.llibfraiiion de tOllS 1es. 
hommes1l doiv.e interesser l.es COlllJDllllS,ut's de Vie. ' 
Chrfti&nne,cO!l11l1ent, par quaJ.ie' voie,par quel 
1e ,mAthode,peuvent-elles ar.river Acompren.dre " 
la. 'lUl'ture, l",~tendUe et les exigenees de cet, 
objecti:f' Commun.? 

3) 	En chercbant A inieu:x:comprendre ceil obje5:tif . 
COJlllll.lm.,,' v07~nous divers :moyens de l"att~ 
dre? Sioui, quellessont ces options? 

4) 	La. ft1ib&a:tian deiious1es hommesft n'est pas 
. una t4che que les OC1llIlIlme.Ut's de Vie Ohrftien 

ne· pu:l;$senii . accompl:ir lelles seu1es.. n 1_ 
faut collaborer avec d 'autres.Quelle .est, 
aJ.ors, la. contriba.tion spfcif'ique qu'eJ.l.es 
peuvent .apporter en vue de sa riallsation, en 
iia.uii quec~ii's? en tant que c~t'B' 
de vie? en:tan.t que c~utGs de vie c~­
tienne"· ­
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I.ar~ponse 'Ia premiere question Mpendra., me semble 
t ...n,de cechTrouvez-vousquela nlib~ration de tousles 
hommes" .soit Unobjectif' conmnm compatible avecles Prin­
cipesG.&J,~raux:des .Communaut~s ~e VieChr~tienne? 

Qufunobjectif premier'des Co~ut~'S deVieChr~tie.n 
?e soit de ;serv;r Dieuen servant leshommes,enserva:nt 
tous.les hommes,c'estclair, et clairement fOrmul~: " 

:nousdonner toU j ours plus g~n~reusement a Diau, ·en aima.nt 
etservant tou.sles hommes dans Ie mande dfaujourd':iluifl 
(PG nO 1) ,et de nouveau,' "no\J.s travaillons,dans.un 'esjlrit 
de seriice.pou.rl'~;;ablissementde Ia justice et de la 
paix entre les hOmines" (PGn07). 

maia la notion de lib~ration es:t;-elle incluse da:nSla' 
notion de semce? Ilsemblerait queoui~ car les Commu­
:na.ut~s de Vie Chr~tienne sfengagent a "tra.vailler ensemble' 
avec tout Ie peupled.eDieu, .pour Ie progr'~s et la paix, . 
laj\).s.tice etlachariM, lalibert~etladignit~ detous 
les hommes ll (PGno 2). En fait.,cetravailenfa"'eur de la 
libert~ htUllaine li-'y .estpasexp:rim'en· termes v~es at .it.!. 
dif:Mrenci~s ,.ma.is il estprecis~: ilsfagit de ;l.a Iib~~ 
tion .a.a.nsle sens social:nt:ravailleralar~forme des 
structures.de la soci~t~,en>partic.ipant a 1 'effort de Ii 
berl:J,tion des hommes qui sont victimes detoute esp~ce de 
discrimination" (PGno 7). . 

CesextraitsdesPrinoipes generaux: ne laiElsent gu~re 
de doute qu.elaliberatibn, Ia liberation de tou,sles hom­
mes ....nQllseulement au s:ens interieur.et purementspirUuel, 
maisegalement s,uSE!llS ,exteriertr· ousocial, peut fairepar 
tie des .objectif's cbl1l!lIUris desCommuna.ut~s de VieChretienne:­
Non seulement elle,peut, maiselle.:doitenfaire partie, 
ca.relleappara1't commeun desel~m.ent.squi constituent Ia 
veritable identiM des CollllIU1DB.utes de Vie Chretierrne. 

mais nous nepouvons nous.an6ter ici. 3i'hou8 Ie .faf 

http:interieur.et
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sons, nous n'aurona fait qu 1 accepter de fa90n simplement 
no:min.a.le ou notioIlI1elle :un objectif coromun,p'eut-3tresup.er 
ficiellemen.t .satisfais~t, mala de peu de valeur Clans 1;­
domaine de 1 'action. Noua devona aller plua loin et now;! 
demander ce que signifi.e la' nlib~ration detous les hom­
mes ll .. Quelcontenu., quelles " differentes' significations 
dOnllonS-noua a ce terme? Pour yrepondre ':une question 
prea..lable s'impose.. Commentnous yprendre ? 

, y, a-t-il :un chemin, :unemani.ere,:une m~thode nousper 
mettant de ,.commencers realiaer-et'de realiser de-faiSon 

'croissante, darisnos coeurscOIlUns 'dansnosintelligenc'es, 
-qu testIs. liberation de tous les hommes, non pas dans 

I'abstrait, . mais fldans Ie monde d'aujourd'hui"(PG nO 1) 

et II dans tousles secteursde 19>vie ll (PG nO 3) ?, Y a-t...il 

:un chemin, unemani~re, une methode nous permettant de com 

mencer a percevoir et de percevolr toujours plus clairement 

si ce travail d.e liberation est !ll'le ejqlression -a..uthentique 


. de cette "loiinterieure' de i'amou.rO.. que ItEl3]?rit grave, 

en nos coeurs'!(PGno 2},uneauthentiqlle ureponae a l'ap­

pel du Christ au milieu du mondedanslequelnous vivona" 

(PG nO 3)?C'est lade1lXi~me quesiiion proposee an9tre 

refle~ioll. 

* * * * ,* 

* 

... 5 


http:i'amou.rO
http:coromun,p'eut-3tresup.er
http:no:min.a.le


II 

Le texte des Principea gen~rauxquenous venons de ci 
ter nous donne. un point de Mpart possible. Ce que lesCo!: 
lll1.Ula.ut~s de Vie Chr~tienne souhaitent par dessus tout, c' 

•. 	 est de repondre n~ l'appel du Christ au milieu du monde 
dans lequelnoUB vivons". Lf;l Christ,donc,nous appelle non' 
seulementa travers les pages de 1 'Ecriture, nonseulement 
dl;l.ns les profondeurs de nos p:ropres co~urs, mais du milieu 
dumonde dans lequel nous viv.ons. Comment le fait-Il? 

Il Ie fait, nOus dit Vatican II, ~; tra'\Ters les aspi~ 
tiona et attentes de l'humanite (Gaudiumet Spes4),parti 

,	culierement .' ~ travers ce],.les qui saht periodiques, -large=-­
ment r~panduea etprofondes. Le Pere C.G.Arevalol'exprime 
ainsi (Iton the Thf:lology of the signs of the times", P'Ai1:i:2, 
,pine Priests' Forum IVI4 [D~cembre 1972J ,21-22) . 

La seule voiepar laqueile DieunoUs parle, a d~ 
:(aut d'une revnat'ion directe, - estceile de noii" 
d~sirs et de nos aspirations. C'estpourquoi les 
profonds .desirs largement repanduset positifs 
sont, si dnlescomprend bien, la voix de Dieu. 
Carc 'est -leseul moyen. en dehors dela rev~la­
t'ion directe {publique ouprivee)parlequel-Dieu 
peut rums manifesterson desiret sa volont6.C' 
est pourquoi en recherchant' .les grands desire 
des hommes ,nous .trouvons quel est l'.n~mentdu 
plan de :pieu .qui nous est manitest.e. • • C' est a 
travers' les aspirations .de 1 'ho.mme quenous en­
trons enconta;ct vivant avec le plan .de Diau. 

L'Ecriture eile-mbe' en est la preuve,ca.:.i:" T'Ec:riture 
est nonseulementdoctrine,mais llistoire. En~lle, Di-eu 
nous enseigne, se revele anous, . no'!ls appe11enon seule­
ment par 'Une i:nstructionou par un' ordre, mals'parl f ~ve­
nement ,parce quiatTivedansl'h,istoire..Selonles Peres 
Sigmond et Cosmao' ("Ph~nomenologie et l' eValuation theolo-­
gique de chaIlgement",Ala recherche. d.'une theologie: .de· d~ 

. veloPl,lement [Sodepax, 1969], p. ill) : 
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C'est dans Ifhistoire elle..-!'li~me,dans~esJ?rodi­
ges que [Dieu] travaiUeenvueded~liVTE'!r 'son' 
pe'llple, 'dans Ie mouy~entd.es. empires qutIlpro":'; 
voque pour appeler son peuple 11 la. conversion,~ 
q'!le Dieu se .manifeste et· se r~vele. Ofest une 
histoire sainte,~t ctest son iilterpr~tationPar 
Ie prophete quiexpr:!ine la volont~ de Dieu .et la 
fait connattre 11 mesu;requ'elle se Mroule.~. 

,- ' • • , ~ f ~ 

Laplace occu:p~e par l'histoire clans la R~v~l!:!-... 
tion ll'e!it pas .simPlement .pccasiQnnelleou . ins­
trumentale..Elle fait Part·ie ,duco.rps de Is. R~;" 
v~lation. Elle est une dimension .de ,la. Paralade 
Dieu. La Parole s 'exprimt;l at est v~hictil~e dans 
tme. hi-st.oire ·qu:j. est son .langage. 

Cecis'applique,11prOp1'ementparler, a 1 'histoiret.el.' 
Ie ,qu'elle se Mrou,le dans l'EeritUra ,11 1 'histoire sairite: ­
Ilest .sug~r6, pourta.ri.t, qu.' elles's.ppUque egaiement ,'11 
I 'histoire pr.ofane, c~ Dieuen 'e.st ~galement Ie Seigneur.. 
LeCa;rdinal Roy, dans un texte pu'blie r~cemment '( tlRefle':: 
xions.a l'occasion du Dixi.eme .Ani!.ivel:'sairede l'EncyClique 
'Pacem in terris t. du pape Jean nIl! [llavril 19.73J,· po 
76) voit 1 'histoire. de l'hUma:n.it'~ s.e continuer au traver.s de 
notre temps comme etant en un sens unecontinuati.on de,l' 
histoire sainte, puisque IIl'histoj;re biblique etmeseiani­
que. •• se. contin~esel.on Ie Nouv.eau~estamE'!nt~ .entre la 
l:t~surrection du Christet son rE'!tour,ala Parousie.i'Aus.si ' 
les Paree Sigmorid et .Oos:rnao concluEnit-ils tree-. Juaterilimt . 
que "cette imbrication dela Parole' de. Dieuetd 'une bj,stoi 
remarqU:~e P(;l.I' l,echangement eclaire la recherchE'! du sens 
d'une histoire dans laquelle .Ie; transformation d:evient une 
"ca:raot~r':istiq'lle:frappantell (ibid.) {l 'est-A-direl 'h:i.stoire 

detlotre temps. 


Com:rrrent, alors ;trouverons41ou.scrn llau milieu' du monda 
'''dans leqUE'!l <r;ous vivons'lI (PG nO 3) Dieu.nous appelle 11l.'.ao 

tion'? En.examinant attentivementles :grands mouveme1:!ts qui 
anfmentls.COllSciencE'! .collectivede l'humanideten disce:t ­
~ani;oU;dans,cesmouvementsJl'];Sprit. est ~:l 'Oeuvre.' Dans 
laconsciencsdel 'humanite.~ il:faut Ie. souligner. '. Notre 
d:iscernementne doit.pas secQncentrertant. surlLesi;rana­
:rormationse~~rieures quiprennent place -inQ.Ustrialisa­
tion, ·urbatJi~atiotl,d:~colonisa.tiO!l, marginaJ.isaticin·',;" biE;jn 
que cel1:es,.,.c'i'doivent ~tre priaes .en. consid~ration,qu1 sur 
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les 4.nterrogations . et Mairs lru.ma.:ins. 1argementr~pand1lS 
. ql.UsU,x-gissent aoause deces trans:Eormations (ct.Ar~valo, 
op.cit.p.17). 

C'est ioi qu'il nous faut consid~rerles "signes des 
temps". L'expression, nous Ie savons, est du Christ.! sa 
douce r~primaride aux experts qui pr~voyaient .le temps avec 
assurance, maisne savaient pas reconnatt1"e que Ie Royaume 
de Dieu~tait·arriv4. IIAu crepusculevous dites: Il va fai 

. 1"e beau temps, , ca,r 1eciel est rouge feu; et ~ 1 'aurore: 
Mauvais temps aujo'urd 'hui, carleciel est d"un rouge som­
bre. Ainsilevisagedu ciel,. vousl 'interpretezbi~n et 
pour les sighesdes ,temps vo1is.n'en ~tes pas capablesl't' 
(Mt. 16,2-3) .Etce futJean xp:n qui, avec unerare pel'S 
picacit~f :r16usrappelaitqu'~ notre toUr, noussomr:tes app~ 
l~s a discerner ~ partir deli! signee, de notre t'empsf ,011 h~ 
Royaume de Dieuse construitaujouTd 'hui..C'est pourquoi., 
comme ledit Vat'icanII,"PEgUse a 1edevoir,a toutmo­
ment, descroter. les signes .des temps at de les interpr~"­
ter~ la lumiere'de l'Evangilelt,af'in I'qu"e:lle puisse' 1"6­
pondre, d'une maniereadapt~e a chaque gtfu~ra£ion,aux 
questions ~ternel1es des hommessur le sens delavie pre­
senteet .future et sur leurs relations reciproqueS" (Gau­
dium at spes, nO 4),. 

Mais commeIi.tscrutons-'noits, comment interpretons-nous . 
. les signes deste:mps? . LeCarilinal Roy, dans .Ie document 
pr~cite (ibid.p. 75;Jsuggere que . 

pour ch1'~tiens... interPreter. 1 'histoire -paT 
"les signe'sdestempsll refirienta sedemander si 
les h~neli1ents, ·lea realisations,' lea courants 
d 'opinionquise font jour,· .1"epresententou non 
unenrichissernent de cette nature humaine cons­
tl:illlment perl~ctible qui ·se . co:inplHeen sed~ve.... 
10ppant da.ns<le :temps. comme cette nature l'l'limai... 
neest cr4ee. par Dieu, ... la . question se pose. a 
leurs yeu:x::'l' eveni§ment'nouveau .quisurgitest.... 
il son iIilage au sa '.ca:ricatu.re?Lam~thodedes 

. signesdest.empsconsistedoncd abord .a d~ce­
'ler des correspondances; desresse1nblances'; , 

. ­

IrCorrespondance'set re$seiIlbla:rtces", tlequiveut dire 
d.es modUes. ·0·'e8t da:ns1esJilbd~leSperi()diquesr:Les th~ 

8 .;;;. 
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me:s!lpmin/aip.ts dansles Ill'spirationset 'deman,d(:!sdel,"homme 
,oont@l.po~ih9 'q)leno\lS trouver0ns'o~1 'Esprit de lJieU ,est 
~ POe)lvre (of. Ar~valo,o;P.dt~ p.21).. ' 

Jev6udra.issugg~reI' quticise tTouve la m~thod.ologie 
que neus, cherchens: 'la m~thodologie du discerilement ,des 
es,prits de sai:!ittg:aace~ma.is etendue, extrapoUe des mou­
vements ,8. 1 ';int~rfeurde Is. conscienoede 1 ~ind~ri'duau d2­
_ine plus, l~ge des mouvements a,.:1,. 'interieur de la .cens­
ciencede ,1·humanite..C'est ~emethodologie de :plus en 
plus u:tilisee dans HEglise, 'et:pal(. l'lJiglise lmSeignante 

,elle...m~e: Vatioan II, las papes,lesev~ques.Voici,re­
sumes,tree succinctement, leslIlod~lesp~riediques9,les th~ 
mes dominants que son application ,~ble reveler. ' ­

1) Premierement ,une ,crise detransi'ormation,; ou, com 
me Ie diraitT,eiL~r!l de'+Chardin;un "seuilcritiqueUat= 
teint'par IS. ,rapidite ~me destranstormations que' 1 'homme 
a ir,ltroduites dans sa :pl~~teeten lui-mOme:' ' 

Le getire humin vit' aujourdfhu{unltge no-avea'li ae 
son histoire~ ,caracteril;l~epardes changements 
proi'ondset rapides quia.}'eten!lent pau ~ :peu a ,1', 
ensembledu globe., Pro'l(oques'par 1 f homme,par son' 
~telligenc.eetson acti'Vi.te c.r~atrice., Us re­
Jaillisl;Jent ::;JUT' 1 'hommelui-mbe" I;JU!' SeS juga.;.:', , 
ments, s"U;',ses Msi,rs ,:urdividuelset ,'collectii's', 
sur ses'~~r-es !lepenser, et d~agir, t~t. a.I' 
~gardde.schoses Cl.il'a.l'~ga:;rd de ses semblables., 
A telppiUt quel~on peutMja',parler dtuhe v~"" 
ritableme-:tamorphoses'ociale~t.:eulturelle· (Vat!, 
can tT".gau!l:Lumet ~pes,li? 4)~ '. '. ". '";'" 

2):Puis, a mesur'e qUe l'hommee:uend sa dominatJ,on Sur 
. la. nature, unedemanded~.':e~icipation plus g;raJ;lde a~b! 
nei'ices decette .dQmiUation; la re-qu"te d'une societe qui, 
da.ns'la.: Vision if.~ JeanJXXIII, .se situeraitaut~des li;o.. 
~es.sUivantes, i, ..... ,. 

'.: ..une $ociet~ or.donn~ei:lth;ierarChisee: une· pla . 
. 6~:P9U'l'cll.a..que· natian etChaqUe J'lS,tionasaplace: 
'De la base'a.u somYl)et ,dele! :p~l;'sonneaP"autorit~ 
pUbiiqu.e,deconip~tence 'l,taiverseIle"la $ociete:f'or . 
1l1~ unel'y:ram±de d:eo~rps i'llt;efme~a:iresfolld~e stJi. 
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le ttpriilcipede subsidiar,it,~tt .Chacun-,.:i.ndi'V~du., 
comm:u:ruiu.t~ debas~ ou Etat- lui apporte son con . 
couTs actif, .dans 1e respe.etde .1'autorit~ et au 
serv~ce du .bien commun. R~gl~e. par tine. cha.ri;e de 
droits at de dev:oirs nru.tue1s, elle ,?st ·aniIli.~e 
par une vo1ont~ conmrtm.e. C'est une soci~t~ -.ode 
participation... (Car.dinalRoy, O1>.c1t. p.4.6). 

3) Oed conduit, en retour, ~ 113. revendication d'ime 
partiCipation :plus large dans une libert~responsable: . l' . 
affirmationae 1a part d'individus et de nations, .du droit 
a l' identit~ propre etau d~ve10ppement propre: 

Une requ@te actuelle de I'homme : un plus grand 
'partage desrespons;:l.biiiMs et .desd6cisions. 
CetteaspiI'a.tion 16gitililese manifesteda:vanta­
ge ~ mesure que crott' 1e niveau culture1, que 
.se deve10ppe1esens de 1a 1ibert6, et Clue l' 
homme per90it mieux comment, dans un moIideou­
vert sur un avenirj,nceI':tain, les choix d'a'!l­
jourd'¥lui conditiol1.nehtdej~ la vie de demain 

. {Paul. VI, Oct.oges:ima adveniens,no 47)1' . 
'. . 

•••1aconscience ..a, 'Wl "valo:i;r plus et . titre plus"',' 
pour tout 1 'homme etpouriicus1ea hommes.·.. s' 
exprimedans. lao prisedec.onS'ciencedu droit au 
deve10ppemen:t. On doit creconnattrec,edroitdanS 
l'interpmetr;:l.tirin dynamiClued.e tousces ar.oi'ts 
humains fondament.a'\ix sur lesqu€'1s sefondent les 
al;lpirationsdes:Lndindus etd.es na't"ions... . En 
assuman:t, leur dest±n da:ns une ~yolont~de promo­
tio11, 1es pSll.ples .en voie de d6ve10ppement ••• 
!lJS,ni:fe.steront authen:tiquement .leUr propreper­

.s0llna.1isatioll. Po:uraffronterles rapports in­
~ga;u.x: de 1 'enjeupJ:a;n6taire actuel, un nationa­
lisme. respOnsab1e le:ur donne l'fia.n necessaire 
pour aCic~der a· leur identit~. (Synode desEv~­
ques, 1971, "La justice dans 1e tiJ.onden ., p •. ' 9). 

. . 

·4) Rarlssante·perspective;.ma.is.quelleest ~$±tuat:l.on· 
actuelle? 1ln.fossee'~1argissa.nt entre richeset paU'll':r'eS; . 
entre 1es nombreux IIsanspouvoir"et 3..e.s ±'ares 1l.olmnesdot~s 
d'unepuissa,nce.prcesque totale. 
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·Jama~s' Ie ltenreh.ul$in.n'a re~r~.deta:rit. de 
ri.,cllesses, , detantde -posaibilit~s, 'd'unetel.. 
Ie 'puissa.n~e~conomj.que;etpourtant ,une part 
cons;id~r~bledes habitant,s du globe sont encore. 
tourment~s' par IS., failn-et 1a mis~re ,etQ.es 
ma3.titudead'~tres humainSne savent ni lire, 
tli ~crire. Jamail:! 1,es hommes ,n'ant eucomeau­
jourd'hui un senaaussiv.ifde Is; li:bert~~ mais" 

· au m3me' moment, surgissent de nouv'$11es formes· 
iPasservissement soci~l et psychique(va.tican II, 

· Gau!1ium et spes, nO 4). 

Le's 'ancie:nnes d;l.vis,ions des nations et des empi­
. res" des races, et defilc1asses possMe.nt mainte­
nant de nouveaux mayena ~ech,niques de destr'\l.c- " 
tion; 1a course rapide aiix armaments menace Ie' 
p1usgfandbien' del'homttla, 1a vie; elle t'end 
1es pauvres, peuplesou individus' encQreplus 
pauvres' et enrichit ·seUlement ceux qui sont d~j~ 
puissants; el1e engendre un risque perma:nentd:e .. 
guerre qui, dans Ie cas des. aI'l'l!es nucl~aires, m! 
naoe d f:ann:i,.hiler toute vie sur terre (Synode. des· 
:Ev3ques,1971, "La justicE! dans Ie monde" , p.3).,,· 

5.) De l~,l'appa.ritiQll non d'une soci~t~ d'ass!'lntiment, 
telle que l' envisageait Jean XXIIX, mais d 'une soci~t~ ,de 
dissensions ~,' , . 

Alors que lemanae prendune.conscience· s1 fone 
de son unit~,de la.d"4pens.ance r!fciproque de,tOotls 
dans une n~cessaireso1ia.a.ri1;~, Ie voiei viq1em-­
mElllt ~carte1~ par l'opposition '. de forces' qUi ,I$e ' 
combattent: d fd:Presdissensions.' ~ol:i.tiques, soci!!:. 
'les,~conomiques, racialeset id~ol'Ogique's- persi,!!. 
tent encore, et Ie ,danger deme.ured'une guerr,e 'c!!. 
pable ·de tout a.n~antir. (Vatican II, Gaudium et 
spes ,n'<> 4). 

6) J)issensions., dOl:lC,. accompagn:~es .fr&quemmentde vi.o" 
1ence.Maisl&1l',est -pasl.e pire'.•,Le pire est un'S consciencei' 
cr6issante de violence et, danscette conscience,Ht convi,g, 
tiongrandissante que laviolence n 'est pas eeulement d~si· 
rab1e :mais inevitable. ,-

Cette violence estpartou.t, dans l'es pays sa.n"S 
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·~e~e ..•......• :..(.LE .. U CCfr,pS.. IJ:..:,.: 't(lI'U.S:.::±.es 
violencec. ..... .... . .. • 

h1.l.ilesviolence1:;:physiques, . q,ui lllettent .. ;feu 
la vie ou la liberte materielledespe;t"sonnes 
au des gro'tlpes .Mais -et c ' est nouveau - on 
denOl'1ce aussi, unpeu"partout, des viol~nces 
structurelles; celles quirenvent d~sinstitu­
tions, des. regimes, des legislations.. .Mais ce 
qu 'i1 f'aut signaler comme sp~Cifiquement neuf', 
cen'est pastant la violenceque"la conscien~e 
dela violence. Jadisnon per~ue ousubie com­
meune fataliM, la violence est aujourd'hui 
pensee, analysee et youlue. Beaucoup 'interpr~-
tent commeune loi de l'histoire.On.presente la 
societecommeessentiellement cottnictuelle. (Car 
dinal Roy , o;g"cit., PP. 46-47) • ­

7) Qu'est-i1.arrive? . Peut..~tre pourrions....nous lede­
crirepar les te~es. designant ,ceque les anciens grecs 
consideraient comme 1 t essence Veritable de .. la tragedie: la 
fatalit.e de. lademesure.. L'homme., l'hommecrea'teur., rend'll 
arrogant et cupide par les realisationsfantastiques deaa 
creation, se trauveApresentenperi1 mo:rteld'@tre des­
humanise sinondetruit par leschoses qu'il acreees. . ,- . , 

Alors que detr.eslarges couches depopulation ne· 
peuvent. eneoresatisfaire leursbesoinspriInairea, 
on s 'ingeme .Acree,;- desbesoinsdesU:perf':).u. On 
peut alors sedemander,A bon drOit,simalgre to'll 
tes .ses conqugtes,1'hommene .rei;'Ournepasc·ontre 
lui-m&ne lesfruit:s.deS.O:1J;actiYite. .A,pr~savoir 
assure vne .emprisenecessaire ..StU' J.anature, . ne 
devient-i1 .pasmarintenantesclave desonjetsqu' 
i1. fabrique? (Pau,lVI,(lctogesima I:!-dveniens, nO
9). . 
Ainsi, tanilis· que l'hommeetendsi la:rgelllent son 
pouvoir ,i1ne. :partient·pastoujo'llrS .~. s'en rendre 
ma!tre. S'ef':for9a.nt dep.metrerplusavant les 
ressorts lesplus secretsdeson@tre, "ilappa... 
ra!tsQUvent.plusincertain delui--mbe. . lIM­
e.ouvrepeu··~peuf etav€c .plus . de .clart~,les lois 
de lav:ies0c:iale, _maisil. hesitestU' les .orien­
tations qu'il faut1ui illlprimer. (Vatican .II:,Gau 
ditimei;spes,n04). .. . ­
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8} n n'ya .a:ssu.r~en.t gi:tbe d.e mystere!ce su.;j'et. 
Des genssimplessavent, m~e sans 1 'aided 'e%l>eJ:"ts, 00. sa 
trouvent ces 9riel1t.atiol1s~ns ltont exprim6.1)&.1'f'ois~ En 
voici ~ e~eml>le : 

Nombreu.xparmi 110S.gen.sl1,'o.nt rega, sans faute ,de 
leur part ,auaune ~ducationpropre. eels. ~e signi 
·fie pasqu'ils ne savent pas cequ'ils Msirent7 
Un hOIllme.,n'lapas b'esoin a"avoil;\ ~t~ formelleinent . 
6duqu6pour sav9irqu'ilsouliaite vivre avec sa 
famille l~ou. il Msirevivrelse d~placer libre 
ment sans r~clamer de passeport; gagr:ier un ~salar 
re Mcent; @trelibre de.travaiHer pour la.per= 
sonne de son .choix aus.si long;;emps qu'il Ie sou-· 
l;l.a.i'lie; et finalement ·@trar6gi··par leshoIllmes par _ 
lesquels il soulia.itegtre r6gi 'etnon par ceux 
qui Ie r~gissent pa:rcequ'ils ont plus de canons 
que lui. 

Un homme simple;. unhomme sans importance; perdu d,ans 
.d'inn-ombrabl~s millions; il importe:peude savoir quL il 
~tait.Son nom, en f'ait'litaitToivoHermanJa TOivo;mais 
ila:u"rait pu s 'appe;I.er aussibienChang, ou Joe:Blow, ou 
duan de, la Cruz. Oe qu1mirite quelque inMr3t est Ie fait 
qu 'il·fit cetted~cla.ration d tun box de p;x:-isonnierjug6poUr 
t errorisme.. La. r~ponse que lui fit 1 'honorable- courn~'est 
pasconnue; on ne sait m~e passi eHe prit la pei]1e de 
ripondre. 

* * * * * 
* * * 
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III 

,Voici comment eem: qui dans 1 'Egliseont c~ge d tensei 
gner,utilisantla ml§thodOlogie du discernement , esquiSB€nt 

lasituation'mondiale contemporaine. Abordons, a prfsent, 
,notretroisieme question en utilisantlam@:me ml§thodologie, 
c' est...a-direcherchons a Q,6termin'er si CE:!S il:i.dice,t:Lons gen~ 
rales designent reellement la "liberat.ion pour t.ous les hom 
mes" comme le lieu de l'act:i,on, del'act-ionde l'Esprit,et 
cherchons ensuite a clarifier ceque signifiepour nous cet 
1;e tAche de lib~ration et ce que.,. sans doute,elle va nous 

a f~te faite al 'idl§al d 'une socil§t~ de par­
ticipation,nationale .ouinternationale, . expose par Jean 
XXIII dans "Pacem in Terris". Cette encyclique .a.6te tkrite 
aucoursdesprelI/.ieres ,anneesdela Decennie d-qDeveloppe-' 
ment- c 'est l~ nom que l'GrganisationdesNa"tions-Unies 
avaitd.onIl~ala.periode196o-1970..El1e reposa'it donc,el:l 
partie, sur la t:neori:erl§gna.nte surl'orien:\;ati:onreelleou 
,souhaitable dumoride.LepapeJlalllVI fnonc.e cette tlleotie 
du Mvelop.pementde la i'a90n suivante (OCtogesima. adve­
niens, nO 41 ) : 

Depuisl.e 1ge siecle,les societ6'soccidentale'S' et 
beaucoupd"autresa' .leurcontact ontlllis leur es 
poir .dans un, progressans cesserenouv~le,indef'I 
ni.Ce progres lelri- appa.ra.issait commel' effoH de' 
J,ibha.tion d.e ltho~eal 'egard ..d'6S necessit~s de 
lapature et des,contrairit'6ssociales;c'etait la 
condition etlamesure de la liberlehumai:ne •.Di:f 
fuse. pSr les moyensmodernes d'information et 'paX 
.la s01lieitation:desavoirs etdeconsommations 
plus e"l;endus,', 1e progres devientu'n'eidfol;ogie 

·omnipresente. 

Le developpement eeonomique est'laforrne du progres la 
.plus tangible et la plus.mel?UTable., comme aussi 1 tune des 
conditionsnfeessa±res',s. laplupart de sesautres formes. 



· n ~ta:j.t doncassez' naturel que lapoussee prelniAre du 'de­
veloppeplent ft1t a pr~dominanc.e ~conomique: l'etablissement 
dans chaque nation etau niveau mondial . de . c e que Ie P~re 
Philip Land appelle "une interdependanceorganique .d.e tra­
vail, contribuant avec des ressources naturelles etun ca­

Cpital, a creer, un syst~me social amenant a produire un sur' 
plus (dans unsyst~me humain de production)" (IfSociological' 
observations on Cartigny", Sodepax Report 1969, p.55! 

La der.ni~re phrase - dans un syst~e humain de produc 
tion - estd'une certaine importance. Lorsque sesimplica= 
tions furent pleinementrealisees,' on sfaper9ut'que certa!. 
nes dimensions dudeveloppement et,aient aussi i1llportantes, 
sinon plus importa.nte que sa"dimension ~conomique. 'O'n sys­
t~me de production ne Saurait ~tr.e-appele humain, stil.,n' 
est accompagne d lUll systeme de distribution huIilain et, 'ni 
la production economique,nila distribution ntauraiElnt 
r~ellement .de sens s1 ell.eane promouvaientl-e d~veloppement 
del'homme -en tanilque tel,dans sa plenitude,commE! un etra 
non .seulement animalmais spirituel, n,on seulement indivi­
duel mais social. . 

Le mot developpement ac-quitams! un senssocial et 
culturel; il en vintasignj,j'ier, .selon. le pape Jlaul VI, 
ltpromouvoir tout 'homme ,et tout l-'honnne lt (Populorum progres 

..sio nO 14). . . . ­

Ceci~tant l'objectifdu d~veloppement, co:r.mnent imag! 
na-t-on Ie processusp"Qur 1 'atteindre? te Dr Rubem Alves 
Ie d~cri t ,ainsi ("Theol'ogyand the liberationofman", en 
SodepaxReport 1969, 1'1'.84-85) :' ' 

Le premier aspect du probleme d~nt on pritC.ons­
c'ience fut que Ie monde estdivis~entre nations 
richeset nations pauvres: d~velopp~es et sous-" 
developp~es. On prit cons:c.ience,en meme,temps, 

,que lemondeentier~taitenplein processus de 
'transf,ormat,ions. s,ociales rapides I. Onpensaque 
ces changetnents'soc~aux ra.p"ides ~taj,ent Ie point 
surlequel Is. division entre nations ric.heset 

, :Pa.uvres devait@tre d~pass~e. Oncrut quela 
structure m~me q.uicontenait 'la contratliction 
entre riches et pau:vres,con1ienait aussila. ctyna..:­
mique qui la r~sou.arait. . La sous-developpement, 

- 15 




sair~, qui 
chang~eints s6ciaux 
l'intt~stTia1isatiol'l, et Clue 1 'industrialisa'tion 
venait des pays. riches, ces nations~taientc911':' 
sid~r~es ·comme conduisant' 1a proc.ession,triompha 
1e.dud~ve1oppement et commela;raisonet 1 tes:: 
poiI' dudevtlloppemel'lt des sous-d6velopp~s. 

C'~tait 'parlait,avec Ull-e r~serveimportante pourtant. 
Le programme nesemb1aitpas se r~aJ.iser. Comme l'indique 
lui...m3me Ie Dr Alves, "cette l1ypothes~ stest heurt~e ~ une 
's~rieuse difficult~: l'~eart. g;:and±ssantentre.:nations 
1'icheset nations pauvres ll (ibid.,p.75). En 1969, Lady 
Jackson mesurait l' ~cart enC'EiSt~rmes: .iL'augmentation 
annuelle du revenuailantiClue Cc t est-a.-dire Ie· rev-enu de 
lacolJllllU,naut~ des .nations del'Atlantique du Nord] est plus 
grande ,Clue Ie revenu total d.e l'Afriqueet du'sub:continent 
indien.· Les Etats-Unis sontdouzefois plus riches Clue 
leurs soeurstt!Am~riClueLatine reunies. Les depenses g.'al­
coo-I et de tabac representent a e11es seules, dans les 
pays duNord de 1 'AtlantiClueplus du double du ..revenu na­
tional total de l'Inde.Ce sopt des disproportions Clui sont 
plus importantes qUe 1 'ancien ab1meentre riche.set pauvres 
dans lessocietes traditionnelles. tI (cite par Charles 
'Elliott dans The Development Debate, Londres 1971, p.101}. 
R.L.Stout, ~crivant au COllI'S decette ann~e dans Ie Chris­
,tian Science Monitor,i'ournit uneind.ication supp1~mentaire 
.concernant les mats-Vms: "Les Etats....Unis sont la nation 
la plUs :richesur terre; maisavec 6,% de la popu.lation mon 
dia1e, .. i1s consomment un tiers de son ~llergie. Ilsconsom=­
ment,egalement :un. tiers de 1a.vianden (publi~ par Ie ,Daily 
Americall,'Rome, 6 juillet 1973). 

Comment expliCllleree :phenom~e de 'I t~cart grandissant 
entre<richesetpa:u.vres? Lath~orie du d~veloppement du 
niveaUde vie, avec· sontra'c~ 1'ectiligne du progr~s -les· 
nations sous-developp~es avanqant .regulieremerit sous 1a 
conauite .et avecltaidedesnatiQnsaeveloppees -ne semble 
pas y r~ussir. AUSsi une hypothese· derecha.ngli!" a-t-elle 
~teava:nc~e~'prilicipa1ement par 1eslatino~/3.IIl~:ri.ca.ins. Le 
PereGustavo Guti~tiez, dansuneconf~rencedonn.~eau M­
:butdecetteanneea Rom-e,inousen domJ;e un enonce oc:mdense 
(nLiberation'" Documentation Sedos, 6 juillet 197J,p.480): 
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Nou~:f [d._'Anl~riq,ue Latine] sommeS des natioJU:lsous 
Mvelopp~ea ()ucomme certains de nosamis des pays . 
d~velGPp~s pr~f'~rent s 'exprimerpourne pa.snous 
offenseI' des :pays II en d~veloppem.entU .Pottrtant . J,es 
4conomistes.t les .I;lociologues et les hommes d'Etat 
d 'Jun~riq,ue LatiIienousd~montrent que nous sommes 
en r~alit~ des paystten s.ous...;d~veloppementll -ime 
.condition inf~rieure acelle d '@tre aous-Mvel0:2.' 

~ p~, Jluisqu t elle signifieque nous n'allonspas 
mieux. Maintenant: ee que les' expertsont d~cou 
vert au sujet de ces pays 'en-voie-de-s6us.;..d~velo£ 
pement' est que laraisonprincipale se trouve . 
dansla M:pendance. Que signifie dependanoe '1 
En Am~rique Latine, les :pays en ~tat de d~pendan 
ce s.ont ceux qui ne prennent aucune d~cision prcr 
pre,qu'elle soit ~conomique,social.e, cu.1turelle-; ­
OU politique. Lesd~cisions importa:rites sont pri 
ses al'ext~rieur de'ces pays.et ile sont p~nalr 
s.~s s'ils ontl'audace _de prendre cesdecislonS 
e1,l!)C-m@mes. 

Qui,donC, prendces d~cisions? Ce sont les:pays d~';' 
velopp~s 'qui les Jlrennent. C' ~st ainsi que se de:f1ni t la. 
dep.en-dan.ce.. Comme l'exprime le ])r Charles Elliott (!IAn, eso 
tet'iccritique of cartigl:lyll ,Sodepax Report 1969, p. 23)-;­
elle consiste a ' . 

subir la domination des' pays riche.squiont 4tabli 
un syst~me ~conomiq'Q,.eexploitant(auplein sens 
marxiste du terme) Ie surplus Jlroduit par ·le tra. 
vail danSles .pats . sous...d~velo:pp~s. Associe r 
cetteexploitationinternationale, " il y a dans 
de nombreux pays d 'Amerique Latine,un regime 
d'oppression politique et.sociale dontle resu.l ­
tat est que la large masse de :La. population ne 
re¥oit qu'un pourcentage encore plus petit'du 
revenu national etdu a.apital social national'. 

En c;l'autres termes, les. pays developpes, loin d'aider 
lesne.tions S01l:s-developpees.a se developper, les maintien 
nent dans leUr etat de sous-d~VeloJlPement.. Pourquoi? Par::. 
cequ'il est de leur inter!t de lefaire;l 'etat .de leur 
propre d~veloppement en d~pend.Et cela vaut egt:t1ement des 
riches'instalJ.ationsq11i eJtistentdalls lespays sQus-deve­
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letra 
"Le 

~>SOUI;l...cl~v·e.l.oP1P~Dlen~t est .!, la'fois ·provoq\1~ par led~veloPJ?e 
'ment.eteaus.ede d~veloppement" etle d~velop:peIg$:ht provo= 

. '",que Ie ·sous..i(l:~velo:ppeIIlentet d~pend .du· sous--Mve16ppement" . 
C'e~:t;~insi:"que Ie ])r.' Aivesr6sUme la.situaj;iol'i (oR.cit. 
p·~85) • 

Quel ·en· est lerl!sultat? .La.c~ation etla:.J:le;"P~tua... 
tiondansles.pa,ys sous~Mvelo;pp~sd~une·. soeUt~ ~ deux: 
classes, .daris laquelle 1.a. vastel11ajOl"i t~ delapopulation, 
paysans P01l.T laplupart, vivan,taunivea.u delapauvreM 
ou .eri.;,.dessous; nettement s~paddtillle trespetite minoriM 
qui' Mtient Ie pouvoi::l:'~conomique et politique.Laela,sse 

·.. 	 moyenne n'y exisfe pas ou eileyestIl~gligeable.La forme 
de gouvernement pou;rra ~trenominalement.Mmocratiquetmais 
les genSd1,lPeuplene partfeip.entj,a-s r~el1elne:tit'aleur gOB 

.. 	vemelll.ent ,pour>la simple raiSon qu'iln' est pa;s .l:eurgou­
·vernement.· Ceux qui les gouvernentne les· gouvern:ent pas 
av:ee leur eonsentement , mais avee celui de leursa.ssoei~s 

. au gouverneI!1ent ou dela pui13saneendlitair.e qu'ilsP:r'en­
. p.entgrandt;!oin de maintenir;· et· surtout ~ un point-ele 
. dane cettehypoth?lse' ... non seulementaveeIe c6nsentement 

avec Ie" sOlltien positif de gi'oupes d 'intedts ~con:omi 
ques des paysd~veloppes,appuyes Ie plus souvent p:;ar le"li::l:'s 
gqil.vernements respectifs • 

.Ceph~nomenedeMperid~ce. engendre ,Ie ph~nolll?lne ~b­
sidiairedemarginalisation, que Ie Dr Elliott Mcritain 

(Th~DErv~lo;prnentDebB.te,pp. 5Z-53): 	 ­

Des grOUpe!;! peuvent3treappel~smargUlaUX: quand 
ils n I ont pa;spa.rt auX. prisesdedecision . de 
leU::l:'s.coDl!ll.Ull.aut~s, quand ilsontune existenoe 
~conomiquep::l:'6cl;I;ir~... etnes"OrJ:l;pas reli~s. ~ . 
d's:utr-ea.groupes. :pes' groupes lllEi;rg';LnaUX· sant 

"parfo:i,s d~finis racialeJ;llent; .pa.r-' e:x:empl"e les 
Indiel;ls au Bl:'eSil ou enColombie,mais ils sont 
touj o:Ursca.raCt~risespa,r un manque. de ·pquvoiT 
politiquea'l;1X niveauX· localet.na"tional.< Ces 
groupes. marginaUX i?ontpresque 'paI'def±~jtion . 
les plus desherites,' leS-. pluse.xploit~s,; les 
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moins,~dti.qu's dl3;:Leu.r soci~te"Quels que soient 
l,esprogr~s de lfeconomie - comme au Brasil dans 
les armeesl950- a'tlCun des benefices ,ne leur' 
'chait.,' ' ' 

, Tells appara~t une situation qui crie .,justice. Mais 
~omment justi·ee peut-elle ~tre rendue? ' La.reponse de ceux 
qUi O:t:l.t ,foXmuleceite ,hypothese de dependance est : J..ib'... 
ration. 

Comme leterml:! "Mveloppement" ,oe1ui de, "liberation'lI 
a acquis plusieurssignificationfl. Si Ie premier sens don,..: 
ne auaeveloppement fut economiqueyla premi~re significa-. 
tion ,de liberation futpoIitique. Pourquoi les gens ne 
sont-i1s pas capa,ble$ de se developper? Parce qu'ilssont 
tenus dans une situation de dependance. II!'! sontel1ohain's 
et opprimes par des s.trilcturessociales injust{!is •.(i.vantqut 
un Mvelo:ppement pUiSse ,se produire, ces structuresdoi­
vent ~tre abattues, et leseul moyen de Ie faire, ctest 
une action poJ..itique. Ala question IIqu'est-ce que laJ..ib! 
,ratic)U. politiq'tle?" lePh',eGutierrez repond (op"cit.p. 
,4~) , 

En Anl.erique J;,atine,nous avons la corivi'ctionfer ' 
me que pour noussoJ:'tir de notre condition de' mi 
sere ... OU, pourlu~donner une,dimensionmora;Le7 
disons de notre situation .d tinjustice '- i1 est 
necessairede changer, de,renverser Itorare eco:" 
nomique, social at poJ..ii;ique dominant qui existe 
actuellementparnii nous~ •• Mais 'attention, ],a,1i 
b~ration ne consist.e passimpleinent. a ecarter 
telle ou telle structure±njuste. Elleattaque 
lescauses de ces strnctures;elle porte\Ul coup' 
a leurs raeines. La liberation,qu'ellesoit ~co 
nomique., sociale" po,l!tique ~ consists .,~" faire 'la 
@srre aux causes de l'injustice sooiaJ':e contem­
poraineet du sQus,:",de"lteloppement., de tellefalton 
.que les hommes cleviennent l!lattres de leur desti ­
nee propre. . 

Voila cOlI!Iitent se presents la liberation ,politique en 
Anl.~iriue r.at~e..n peut ya"ltoir quelqu.es analogi~saveo 
lasituation' latino-ame~icaine ..dan,sd'autres pays du Tiers 
!)londe; auesi bien de!'! siinilitudes que des differences •. Il 
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peut .y~voir .mbedans . l e .monde 'd~v$J.o~~ , ..,d~s /.gens,qui 
.ont be,so:i::p; dt~tre.. l:lb~r~s de structu;r:es eCJcia.les oppressi... 

',ves: Foupesmarginaux, minorit-es, migrants,sous...cu1tllres, 
• dess~:cteurs :lnorg9.nis~i:f ouMsorgauis~s delaclasse ou­
vri~re, des gens perdus d!j! toutesclasses.• Dans .toiltes cas 
situations, .des chr~tiens en~~s enfaveur de la justi.ce 
doivent suivre lem~me processus dediscernement et:de d~­
cision que leursfrhesdtAm~rique Latine. 

Mais, . a pr~sent, notezceci: en .Aln~rlque Latine et 
ailleurs, la lib~r.;ttion·soussa.form.e P9li'tiques'est heur 
tee presque immediatement a unebarri~re formidable, cene 
de l'apathie,de1 'iD.ertie, de Uincomprehension,particu­
1i~rement chez·ceux qui avaient le plusgrandbesoin.d.e 1i 
beration. Oette exp~riEmce instructive conduisit a;prendre 
conScience dtune secondesignifioation; qar 1es'hommesont 
besoin d t ~re 1iber~s - ou p1ut6t'de se liberer.'nonseu­
lementd 'oppressions ext~rie1lTes mais de contraintesinte­
rieures.Ellemiten e'Videnceque.de tautes les blessures 
;i.ll.fligeespar l'injustice, ,la plus grave est certainement 
eelle-oi: l'injustice, quandelle Sa prolonge, fait oubli 
er aux hommes ce 'que c 'est qu'~tre libre;el1eles priVa 
non seulem.ent de ];a capacitl. de secouer leurschatnes,mais 
ni&1e du d~sir de 1efaire. . 

'cAinsi, 1a lib~rati0n pl'itune dimension 'educative, de 
/ 	 formation; '1m ef;fort poureveUier'a lafois la prise de 

consc.i,ence et la conacitmce; . uneconscientisati6n.' liThe 
essence of the attackofthemovement::for ,:liberation" (P 
essence de l'attaquedu, mOtlvementpourla.;l1bera.t:ton)affir' 
me 1e Dr Elliqtt (op.cit,. pp.56-57}, . ­

est' la redistrl1:1!lt'iond'U.pO'11..,oireoollomique et 
po;Litique. J.\I.(a.isdla'bord l'indiVidu doitittt-eli ­
b~re de 1a conceptionqu'il a ~de lui-m~me oomme 
objet d':un,processus,pas!;3ive!i1elrt exclu de toutes ~ 

1.esprlses de d~c;ision~La,con$cieneede. lui'-lD.~me 
c~~trecrea:tif etre.s;ponsable doit'Bt~(;lCQllS 
tituee,de telle aorte q,u'il·puisse '$trelibt!rl 
de $ a propre serv.ilit~. Cen'est pas pourrien· 
que. 1e 1iV're. le p1uscrlatif p'artten . Amerique 
Latine depu.iS 1945es:tinti~e.,r,'~du,oationl~Qm­
meprati11lede;La lj.bertl••~.;pa:r 1"t~a'\iUlateUrbrf 
silien'l?a.1llo ..!i"reire, legra.nd;i:iTtei'J;t.r~te'de .1a· 
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cOnsdenti'sation, ou constrilction de la cons­
cience. Lorsque, en effe,t, 1 'individuprend cons 
dencede lui':"m3meet>de sa place dans 1a soci~= 
t~, il r~c1aiIlele pouvOir de lutter contre' les 
injustices qu'i1 voit • 

.' Ainsi, la r~alisationd'une libert~ ext~rieureest-:eile 
;c.onditionn~e par la r~alisation d 'une libert~ inUriwe. 
Est-elle r~a,lis~e .slmplement ~ quand. on devient conscient de 
soi-m@me, de sa plac.e dans lasoci~t~~ de ee qu'en est de­
vant les hon:tmes? Nesignifie-t-elle pas aussi defa~on 

;m@me plusurgente, .prendreconscience. de ce qu'on est de­
~yant Dieu? N'y a-t-i1pas, une derni~re cha1nea' rompre. 
;une chaine qui p~selourdeinent sur ceux qui ontbesoind' 
;~tre lib~r~s1 mais :plus lourdementencore sur ceux. qui Pe'l!, 
.yententreprendre et sont a.ppel~s a entreprendre la t~che 
de Iib~rati6n: la cha,hte de l' ~go!sme, la chatne de 1 'av!:. 
ricE;l,la chatne de 1 'arrogance, la' chatne dela col~re ave'l!, 
.sleet des convoitises sanguinaires, la Cha!ne de .la.~che 
tt, :La chatne dup~ch~? Le P~re Pedro .ArrupeyvoitUne 
troisieme signification ,de 1a :t.iMration et :La JD.et en pPe­
;mier (Nmoigner pour .la justice, :p.45) 

Lib~ration,. tout. d 'aberd, ,des contra:j.ntes int~­
rieures., de l' esclavage int~rieurdu pecha per.;.. 
sonnel et des inclinations au p~ch€.LiMration, 
ensu.lte, de l'ignorance, de 1 'apathie .et'du ,fa­
talisme, des modeles mentaux et des attitudes 
~troites et4goisteSip.stalles en n()US 'par nos 
propres p~ches ell par Ie pecha des' autre$:.. 
Lib.eration, enfin, des structures llij~tef!~' 
~conom.iques, socialeset politiques, des a.ccords 
et pr.ocedures qui excluent de fait,;un .sigran4 
nomb:re d'@tres humainsdud,eveloppement . auque1 
ils ont droitet les privemIDne des moyens~l~­
mentaires d' OpereI' ceMveloppementpa~ ,eU:X~m3­

·mes. 

Une fois qu 'une COIlll'IiUlla,ute Mcide .qu',e11e est .app~i~· 
atravailler.pourla·libaration, elle doH t;out d'a.oord 
exa.tn~r laformespecifique.que.rev3tirasona,ctionlibe­
ratrice.•. Cela exigel,me comprtfuensionclaire._et e.x.ac:te~ de 
premiere main .et eil. llrof'ondeu:r:,du .contexte1llocial.aansi£. 
quelE'111eprevoit.son action. C,(;)serait una, err,~urgriive 
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d'aIW+iquer.~ans .... al-l~unemodificati<>11, ... 1es.'PrQb~A~es. 'de1i 
b~ra"tibn' 'qUi' 'semo:te:trt ayo.ir~'j;~ ef!eicti-v¢s'dalj~;:'up"autr; 
contexte. Lee-conditions ~conomfque~s".socialef;l~ p61.itiq)ies, 
varieritde pays. a payset m~me ,d 'une'r~gion APautre aI' 
interiElUr 'au mmne pays.c 'est precisementcette application 
mecanique A PEst et au Sud-,Estasiatiques, de ce qlie'l'oll 
aappele1es loisducomportell'1ent~conomique"d~yeloPJ?~es 
al 'OUest, qui a conduit a. des erreurs s~i!,!uees,et a des 

. :tnanques' eclatants dans le planning de d6veloppement de,c!:!t­
'te region.' . 

.. 'Un contexte partiQulier etant donne,que::J. est ,aiorsl' 
aspect de liberation sur lequel unecollllllunaute dey'raitcon­
centrerses efforts? Action politique? Conscien,t'isation? 
Conversion spirituelle? ,8ansoublier, bien s-ar, qu'U ne 
stagii pas ici 'decolllpartiments etanchesetqu'on ne pour­
rait guere f par exemplE! ,faire de cons,Ciant isat ion sj'U'ls quet. 
q~e forme' d'l,').ction politique. 11 connant de signaler .ici 
ceque. Paulo Freire ecriitait en 1970 Aun jeune etudiant 
'de .theologie, (cite par Blue:grint,NewOrlea.ns, mars 1913):, 

Je pense qtiel '1m des premiers buts,que nous 
chretiens devrions avoir a cetegard,est de nous 
d~barrasst;\:r de tout r~ve ;i..11usoire, tendant achan 
ger l'nomme sans toucher au mondedans lequel i1 
vit.Une: telle attitude, qui seduit sans nul do,!! 
te, ceuf C).ui, jouis!3'ent. de conditions de vie. con.,.. 
fortaoles, noue conduirait asouhaiter, Ie . statu 
qllo~,dans:)..equel ,les personnesopprimees sonte!!!. 
p~chees d'~t:re pleinemeni{ humaine,s .. C'est un fait, 
ilest oiseu:x: de parler d.etransformer 1 'homme 
sans transformer.aUElsi les conditions concrHes 
dans l~squelles il vit; les transform!:!:!' c" est le 
transformer egalement. - .certes., pas autorMitique.., 
ment, .mais .trh' certainement. tIne diale'ctiqueest 
decidementengagee dansce processus. . 

~tactionpolitique ell&-m~epeutrev~tir ,de nombreu­
ses formes etdes a.eci.sions extr&lementdifficHesdewont 
~treprises danscedomaine,t'oujo~s. ~ •.. h ]:ul!li~re ,dela 
sifuationc oncret~exis~ante .somrites.,.nousdans" ,.:La!3itua­
tion queles.ma.rxistes appell·eraientune"s±tua;t;i-oD. r,~volu 
tionnaireu , .c'est-,a-dire, unesitua;;tiondanSl.,e.Q;1le1;J.e];; 
changement, de 'Pordre socialesi;' dev-enunon seu1eme~t im­
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p~ratif maii:i possible? Et quel type d 'actionrtf"t61utionna! 
:fe n~cessitent lescirconstances? 

Un choix est...il possible entre la r~volution en tant 
qu'tfv~nementet la revolution en tant que processus, pour 
utiliser la disttnction ~aite par Ie Dr Elliott (cf. Sode­
PSf ReFort 1969"p.22)?Et comment ~chappera~t,...il au dile~ 
me des Girondins, tel que Ie formule Orane Brinton (cf.The , 
A:na.tO;my of Revolution, New-York 1965 ~ c. 5): Ie probl; 
qui t6t ou tard confrontera Ie centre, d 'une rtfvolution, A 
savoir d'aller de pius en plus vers la gauchepourgarder 
fa contr61e de lartfvolution, ou de, rester immobile au cen ' 
tre et d' en perdrele contr61e? En fait", une r~volution 

- -venant du centre est-elle r~ellement possible,ainsi que Ie 
proclame Ie pr~sident Marcos dae Philippines' (cf. Today's 
Revo~ution: Democracy, Manila, 1971, c.8)? 

Une question prealabl~ s'impo.se, bien entendu, quanta 
la n~cessittf de la revolution.Voici deux passages extraits 
duRa.;pportSodepax,auquel nousnous somes s1 souvent rtff! 
res dane ce terle, Ie premier du Dr.Elliott (p.22), Ie se­
cond duP~reLand (pp. 56-57). 

Dr. Elliott : 

Le pointcru:c1al concernant 1a dtfpendance et Ie; do 
mination' est qu'elles nesont pas susceptiblesd; 
changement venant del'int~rieUr du syst~me. All";' 
cun pouvoir dominateur ne renonce volontairement 
A sa position. dfautorUe,deJ?rivil~ge;et par'd! 
finition,une entite dependanten'a.ccede pas AI' 
independancesans lutte~O'est pourquQi,leprocea 
sus de liberation••• et Ie processus. de dtfvelQPpe 
ment dans lamesure oU. i+ est etnp8che par,les rela 
,tions de domination et de dependance, ,suppose uh 


'-,. certain .degre d~ conflit. Ce con:flit mane direc..., 

,t.ement auprocessits de revolution. 


Pe,reLand : 

On peut croir-e que lareformedes mentalittfs doit 
preceder-la transformation'structurelle et croi­
reencore que ce processus peut proctfder norma­
lement - ou, au moins certaines fois - a l'inte­
~ du systbe donne- [c 'est nous quisOuli­
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, gno~sJ.· Notre tltcne est ,.alors . d' itieutifier les 
structures capables d'une te11e ameIiorationhu.... 
maine, et ceIlesqui ne· p€lUvei;l.t absolument pas 
~tre_ sauvees.. [On objecte, . cependant, qui] une 
telle reformecontribuerait se1.uement a une ame­
-lioration resserrant plus fortement les liens. d' 
esclavage. Peut....t)tre.Mais pouyons-nous permet­
tre que l'accusationd'ameIiorationnisme soit un 
.motif pour abandonner la P9ssibil1te de voir Ie 
:progr~s, m@me limite aux cond:i,tions economiques, 
devenir Ie prelude d 'autres .formes d 'humanisa­
tion? Theoriquement, et i1 y a .certainement des 
preuves historiques Al 'appui, au moins dansles 
societessuffisamment ouvertes, Ie fait d'avoir 
libere des hommes de l'assujettissement aux·for­
ces aveugles de la nature et A l'insecurite so­

. ciale les a enhardis A revendiqu¢r un pouvoir po 
litique. Les pouvoirs etablis (esperons que cela 
vaudra a.le. longue m~me des societes fermees). ile 
pourront pas si facilementrefuser indBfin:tment 
de-repondre a une telle pressi9n. Et si onpeut 
admettre une competition politique, Ie rytbme d' 
accomodation .depend de sa rapidite.. Et. neus lie 
pouvons pas exclure toute possibilite de voir les 
pouvoirs etablis arriver finalernent,aides par cet 
te action, a comprendr~et accepter dans unece!:: 
taine mesure la necessite de repondre encore plus 
volontiersa des f'orces reclamant des changements 
encore plus radicaux;' 

• 
Reforme - ou revolution? A:u.quel de ces deux points de 

vue une communaute de liberation ·devra,it...e11e sou.Scrire, 
etant dOnne son contexte cOllcret?' Et, s' i1 s 'agit .dtune 
communaute chretienne,d'une Communautede Vie Chretie:nne, 
alors la question peut @tre formulae ainsi:' D'ou., a 1 tin_ 
terieur de cette partie du monde, a l'intl!rieurde cette 
partie unique du monde, l'appel duChristvient-il (p,G 3)? 

'* '* * * * 
* if * 
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IV 

llous voilA arriv&s l la qu.a.i;riem.e et derniere de nos 
questions. G'eet la. plus importantede toutes et elle de­
Vrait, de ce rait., 8trelaiss&e_sans commentaire. Pais-je 
aimplament, sugg~rer l, votrernlexion, personnelle· et com 
munautaire, troispa,ssages tres brefs. 

Le premier est de:Pe.ul VI,sur la ,n&cessit~ de'1'action 
(Qctogesima adveniens n.48) : ' I 

n neSUffit pas de rappeler des Pr::l.ncipes,.d'af 
firmer dEls intentions, de souJ.igner des inJusti=­
ces· criantes et de proUrer des d~nonciations 
propl1~tiques: ces:paroles n'auront de poids r~el 
que..si elles stacconipagnent pour chacun dtune pr!. 
se deconscienceplus'vive de sa propre responsa 
bilit~ 'et d 'uneaction eff:ective. ' . -

Le second est de Vatican Il, sUr la n~cessit~ de l'ac 
tionpar les la!i:cs (Apostolicam actuositatem nO 7) 

Lelila!i:cs doivent assumer comme leur t4che propre 
Ie renouvellementde l'ordI'e tempore:i. Eclaires 
par la l1uni~re de 1'Evang1le, conduits par l'ea­
prit de l'F.glise, entratn~s par la charit~ cp.r&­
tienne,ils doiventell ce. domaine agirpar .eux-m! 
mes d tune maniere bien determin~e. Membres de la ­
cit~,ils ontacoop~reravec les autres citoyena,. 
suivant leur comp~tence particuliere, enassumant 
leur propre responsabilit~,et a chercher ~rtout 
et en tout la justice du Royaume de Dieu.L'ordI'e 

. temporel est l renouv~ler de tells maniereque, 
dans Ie respect, de ses lois propl"es et en confor 
mite avec elles, ildevienne plus conforms aui' 
principes. sup~rieUrsds la vie chr~tienne et soit 
adapt~fau+ conditions diverses des lieux, des 
temps et aes peuples<\ 
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Face !:deesituations aussiva.riESes~ i1 Neue est 

di:f':f'icile de .. pronobcer 'una parole uni~e,comme 


. de proposer 'lme solutionquiait valeur univer­

selle•. Telle li'est pas notre ambition, ni lIl@me 


".notre" mission. n renant auxcOlIimunautes chre­
tiermee .a.'analyser avsc objectiva:tES la situa.tion 
proprede leur pays , de 1 'eclairerpa.r J.a. lumi~- , 
re des paroles inaltESra"bles de 1. tEva:ngile, de 
puiser des principes.de re:f'lexion, des normes 
de jugement etdes directives d'action da:ns lfen 
seignementsocial de 1 'Eglise. -. 

MaisneJW1jorona pas Pimportancedudiscernement.N'at 
tendons pas' une htiDiere compUte avant d 'agir" Le. discern:; 
ment devrait cimduirea Pactionet non laparalyser. ccmt:' 
me:n~ons modestement ,mais commen9pns.'C'est souvent en alP-::!. 
sent que Pon dESoouvrecequi est a :f'aire.Ce3.a peut ne pas 
3treparfaitement logi<!uer c'estpOurtant un:f'ait. 

On se .souv:ient .dace quedit le poete Antonio Machado: 
tlCaminante ,no hay camino': $S. l::l8.ce ~aminoa1.andar. n tlPa::!. 
sant,il n 'y a pas dechemin,O'rI. :f'ait1e chemin enlliBrchant. tI 

* *. * * * 

* * * 


*" 
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Les SUPPLEMENTS A PROGRESSIO (dont vous 
. avez re~u deuxexemplairesaucours de 
cette annee) pours1llvent< la m~e visee 

. qu.e la <revue PROGRESSIO. Organes offi­
ciels de la Federation Mondiale des 
Communautes de Vie Chretienne,ils en 
refletent la recherche et <1 'inspiration 
qui. puisent ,dans ladynamique des Exer-­
cj,ces de saint Ignace, l'orientation de 
leur .service apost.olique. 

Ils se proposent de cheminer avec ceux 
qui veulent ®tre t~moins de l'amour de 
Dieu dans le monde, qui cherchent un 
contact authentique ave~la Parole de 
Dieu en toutes choses, quiveulent vivre . 

. leur action .en conformi"teplus; totale 
avec Ie Christ, dans unattachement pro~ 
fond et ~claire a l'Eglise. 

Les SUPPLEMENTS A PROGRESSIO s t obtien­
nent en souscrivant un abonnement complet 
qui donne < droitaux six parutions regu­
liereed.e la revue et aux deux supplements 
annuels.Pour tous renseignementa admini!!.. 
tratifs, voir la revue PR(}GRESSIO. 


